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Un modèle pour protéger les enfants

Members of the Valais Mediation Association 
(AVdM) attended a lecture given in Fribourg 
last winter by American mediator Thomas 
Fiutak, a must-read author for trainees in this 
field.

Thomas Fiutak has trained hundreds of media-
tors in numerous countries. ‘The famous Fiutak 
wheel, which is a standard tool, is the equivalent of 
a compass for a hiker,’ says Laure Clivaz Strehmel, 
president of the AVdM. For her, one key takeaway 
from the lecture is that to make a non-violent and 
constructive discussion possible, it is essential for 
the mediator to create a space in which people feel 
safe.

The AVdM, which has existed since 2011, currently 
has some 60 members, including around 30 ac-
tive members across the canton. ‘According to a 
survey conducted by the association, an average of 
170 mediation sessions are conducted each year in 
total. Around 70 of these are ordered by a judge. 
The others are requested without the involvement of 
any authority or court.’ The highest number of me-
diations are conducted in the family field, followed 
by the juvenile crime field. A smaller number take 
place in the business field. 

Des médiatrices de l’Association Valai-
sanne de Médiation (AVdM) ont assisté 
l’hiver dernier à Fribourg à une confé-
rence du médiateur américain, Thomas 
Fiutak, auteur incontournable lorsqu’on 
se forme à la médiation.

Thomas Fiutak a formé des centaines de mé-
diateurs dans de nombreux pays. « La fameuse 
roue de Fiutak, outil de référence, est l’équivalent de la 
boussole pour le randonneur  », déclare Laure Clivaz 
Strehmel, présidente de l’AVdM. De cette 
conférence, elle épingle qu’en médiation, pour 
permettre le développement d’une discussion 
non violente et constructive, il est fondamental 
que le médiateur parvienne à créer un espace 
dans lequel les personnes se sentent en sécurité.

L’AVdM qui existe depuis 2011, compte à ce 
jour 60 membres environ, dont une trentaine 
d’actifs répartis dans le canton. « Selon un sondage 
réalisé par l’association, 170 médiations sont menées 
chaque année en moyenne, tous champs confondus. 
70 médiations environ sont ordonnées par un juge. 
Les autres relèvent d’une volonté individuelle, à savoir 
qu’elles ont été sollicitées sans qu’aucune autorité ou 
tribunal ne soit saisi de la situation  ». Le plus grand 
nombre de médiations sont conduites dans le 
domaine familial, suivent ensuite celles menées 
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dans le domaine pénal pour mineurs, un plus 
petit nombre se pratique dans le domaine de 
l’entreprise. 

Projet de consensus parental
Depuis 2020, l’AVdM collabore avec l’État du 
Valais dans le cadre du projet pilote de consen-
sus parental initié par le Service cantonal de 
la Jeunesse. Ce modèle a fait ses preuves dans 
beaucoup de pays. Il s’agit d’un mode de ges-
tion des conflits parentaux post-séparation. Les 
parents bénéficient d’un accompagnement qui 
permet de gérer la conflictualité, mais aussi de 
protéger leurs enfants pour qui l’exposition au 
conflit parental peut avoir des conséquences 
sur leur développement. Ce modèle se carac-
térise par l’intervention coordonnée de diffé-
rents professionnels : juges, avocats, psycholo-
gues, médiateurs familiaux travaillent ensemble 
pour permettre aux personnes d’éviter la spirale 
de l’affrontement ou pour en sortir. Des me-
sures d’accompagnement comme la médiation 
peuvent être proposées aux parents. Elle leur 
permet d’aborder la situation dans une logique 
de dialogue plutôt que d’affrontement, avec un 
focus sur la responsabilité commune qu’ils ont 
vis-à-vis de leurs enfants. Une des forces de ce 
modèle est la rapidité d’intervention qui évite 
la cristallisation des conflits. Ces mesures d’ac-
compagnement bénéficient d’un soutien finan-
cier du canton.

Le modèle de consensus parental a d’abord été 
testé dans le district de Monthey. Depuis janvier 
2022, il a été étendu aux districts de Martigny, 
Entremont et Saint-Maurice.

Bilan positif
Le Service social international (SSI), qui coor-
donne ce projet pilote, a récemment émis un 
rapport d’évaluation. Le directeur du Service 
valaisan de la Jeunesse, Christian Nanchen, nous 
livre ses réflexions : « Globalement, l’évaluation est 
positive concernant la mise en application de ce projet 
de consensus parental dans le bas Valais, l’ensemble 
des professionnels qui ont pratiqué le consensus paren-
tal estiment que ce projet contribue de manière signi-
ficative à la protection des enfants lors des séparations 
de leurs parents. La majorité des parents interrogés 
relèvent également les effets bénéfiques d’une telle mé-
thode. Le Conseil Fédéral, dans un rapport daté du 
6 juin de cette année, recommande également la mise 
en place de tels dispositifs afin d’accompagner les fa-
milles lors d’une séparation. Le rapport d’évaluation 
met en évidence certains renforts qu’il faudrait pouvoir 
développer, notamment dans le cadre d’un soutien à 
la coparentalité. »

Parental consensus project
Since 2020, the AVdM has been working with the 
Canton of Valais in connection with the parental 
consensus pilot project initiated by the Cantonal 
Youth Service. This model for managing parental 
conflict after a separation has been tried and test-
ed in many countries. Parents receive support that 
helps them both to manage the conflict and protect 
their children, whose development can be affected 
by exposure to parental conflict. The model is char-
acterised by coordinated interventions by various 
professionals: judges, lawyers, psychologists and 
family mediators work together to help parents 
avoid or escape the spiral of conflict. They can be 
offered support measures such as mediation. This 
enables them to handle the situation through dia-
logue rather than confrontation, with a focus on the 
shared responsibility they have towards their chil-
dren. One of the method’s advantages is the speed 
of intervention, which prevents conflict from reach-
ing a point of no return. These support measures 
receive financial support from the canton.

The parental consensus model was first test-
ed in the Monthey district. Since January 2022, 
it has been extended to the districts of Martigny, 
Entremont and Saint-Maurice.

A positive assessment
The International Social Service (ISS), which is 
coordinating the pilot project, recently issued an 
evaluation report. The director of the Valais Youth 
Service, Christian Nanchen, shares his thoughts: 
‘Overall, the evaluation is positive regarding the im-
plementation of this parental consensus project in 
Lower Valais. All the professionals who have prac-
tised parental consensus believe that this project 
contributes significantly to the protection of children 
during parental separations. Most of the parents 
who were surveyed also pointed out the method’s 
beneficial effects. The Federal Council, in a report 
from 6 June of this year, also recommended the in-
troduction of such an approach to support families 
during separations. The evaluation report highlight-
ed a few additional measures that should be devel-
oped, relating in particular to co-parenting support.’

Can the model be introduced throughout the 
canton on a permanent basis? ‘There are still a 
few steps that need to be taken, including obtain-
ing approval from the Cantonal Court for the pro-
gramme’s extension and getting the go-ahead from 
the Council of State, given that some additional re-
sources will be needed. The programme’s extension 
throughout the canton could be considered as early 
as September 2026.’
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Un élargissement et une pérennisation seront 
possibles sur l’ensemble du canton ? « Il y a encore 
quelques étapes à franchir, notamment obtenir l’aval 
du Tribunal cantonal pour une telle extension ainsi 
qu’une décision positive du Conseil d’État, car cela 
va nécessiter quelques moyens supplémentaires. Une 
extension sur l’ensemble du territoire cantonal pourra 
être envisagée dès septembre 2026, au plus tôt. »
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The 
AVdM has 

been active in the field 
of psychosocial risk pre-

vention in the workplace since 
2019. Through its ‘company con-
fidential advisor ’ service, it offers 
a completely independent, confi-

dential listening space for em-
ployees experiencing stress-

ful situations, harassment 
or conflict.  

Depuis 
2019, l’AVdM est 

active dans le domaine 
de la prévention des risques 

psychosociaux en entreprise. À 
travers son service « personne de 

confiance en entreprise », elle offre 
en toute indépendance un espace 

d’écoute confidentiel aux em-
ployés confrontés à des situa-

tions de stress, de harcèle-
ment ou de conflit.  

Sondage réalisé chaque année depuis 2017 
auprès des membres actifs de l’AVdM

En moyenne depuis 2017, 176 médiations débutent chaque année. 
2019 est la meilleure année avec 205 médiations, suivie de près 
par 2024. ↓

2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023 2024

158 189 205 192 149 170 151 198

Le taux de réussite (médiations terminées par 1 accord partiel, 
complet, écrit ou oral) n’a jamais été plus bas que 60% au cours 
des 8 dernières années. Pourcentage de réussite parmi les médiations 
terminées durant l’année. ↓

2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023 2024

70% 74% 75% 61% 64% 63% 67% 61%




